
SUPPLÉMENT SUR L'ANASE

La Thaïlande

Les jeunes tigres

À cause de la vigueur de son secteur privé, de l'abondance de ses ressources
naturelles, des avantages qu'offre son climat d'inuestissement, et de son
ouverture aux idées et à l'expertise étrangères, la Thaïlande est un
partenaire commercial et financier tout indiqué pour le Canada.

Aperçu
L'économie thaïlandaise est l'une des plus florissantes et
des plus fortes d'Asie et elle fait partie de celles qui
croissent le plus rapidement au monde. La montée des
échanges commerciaux avec d'autres pays d'Asie a donné
lieu à une structure du marché plus évoluée et plus
diversifiée; en outre, le produit intérieur brut (PIB) de la
Thaïlande a affiché un taux de croissance moyen de 11,4 %
entre 1988 et 1993. Le PIB a atteint 137 milliards $ en
1993. D'après une étude récente de l'Organisation de
coopération et de développement économiques, l'économie
de la Thaïlande devrait se classer parmi les dix plus
importantes au monde d'ici l'an 2010. Le gouvernement
thaïlandais veut maintenir un taux de croissance
économique annuel moyen de 8,2 %, développer les
ressources humaines dans les secteurs public et privé, et
améliorer la qualité de la vie, réduire la pollution,
diversifier le commerce et améliorer les transports et les
communications.

Commerce Canada-Thailande
En 1994, le commerce bilatéral entre les deux pays a
atteint 1,3 milliard $; la Thaïlande est ainsi devenue le 23e
plus important marché d'exportation du Canada et le
second parmi les pays de 1'ANASE. La même année, les
exportations du Canada ont augmenté de 55 millions $ par
rapport à 1993, pour atteindre 408 millions, les produits
chimiques organiques, le matériel et l'équipement
mécaniques et électriques, les pâtes et papiers et le blé
étant les principales exportations. En 1994, le Canada a
importé de la Thaïlande des biens d'une valeur record de
896 millions $, les produits agricoles, les produits de la
pêche et les textiles venant en tête.

Présence du Canada
La force de l'économie thaïlandaise s'explique, entre
autres, par sa capacité d'attirer l'investissement
étranger direct qui, en 1992, totalisait 2,5 milliards $ et
qui, actuellement, représente environ 40 % de l'ensemble
des sommes investies dans le pays. Le Canada a une
part modeste (quelque 45 millions $) de cet
investissement, mais, ces dernières années, les
entreprises canadiennes ont manifesté un fort intérêt
envers la Thaïlande.

La Commission de l'investissement de Thaïlande
favorise les coentreprises avec des partenaires locaux et
d'autres types d'ententes commerciales à long terme,
surtout s'ils sont une source de nouvelles technologies.
Les entreprises thaïlandaises et canadiennes ont conclu
environ 30 accords de coentreprise ou de transfert
technologique dans les secteurs de la fabrication et des
services, de la transformation des aliments et des
métaux, de la pétrochimie et dans de nombreux autres
secteurs; ces accords représentent plus de 100 millions $.

Secteurs prometteurs

Une demande intérieure forte de la part des quelque .
60 millions d'habitants de la Thaïlande, une reprise de
l'investissement privé et la croissance constante de
l'investissement de l'État, de même que la stabilité du
marché libre, font de ce pays un endroit prometteur
pour les intérêts commerciaux du Canada.

Les besoins en matière d'infrastructure en
Thaïlande et la diversification vertigineuse de
l'industrie du pays offrent certains débouchés aux
entreprises canadiennes dans divers domaines, y
compris la gestion des déchets urbains et le
développement des ressources humaines ainsi que
les produits et services de haute technologie et de
télécommunications.

L'absence quasi totale d'infrastructure adéquate
pour les transports offre également des possibilités
énormes au niveau des systèmes et de l'équipement
de transport urbain, des services liés à l'agran-
dissement des aéroports, à l'aéronautique et à
l'avionique, ainsi qu'à l'amélioration des ports et du
réseau ferroviaire.

Vu que la demande en électricité devrait
augmenter de plus de 10 % par année pendant encore
une décennie au moins, le savoir-faire du Canada est
tout spécialement requis pour la production
d'électricité et l'exploration pétrolière et gazière.

La protection de l'environnement préoccupe
également beaucoup les Thaïlandais, ce qui a incité le
gouvernement à faire appel à des experts du
traitement des eaux usées et des déchets chimiques et
toxiques, de l'assainissement de l'air et des systèmes
de mesure et de contrôle de la pollution
atmosphérique.
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